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	Segment de haut niveau

	LES TIC ET LE CHANGEMENT CLIMATIQUE


Les technologies de l'information et de la communication (TIC) peuvent jouer un rôle essentiel dans la lutte contre le changement climatique en contribuant à en atténuer les effets et à réduire les émissions de gaz à effet de serre. L'utilisation croissante des TIC participe au réchauffement de la planète, avec par exemple, les milliards de téléphones mobiles qui sont souvent laissés en charge pendant toute une nuit. Cependant, les TIC représentent également un aspect essentiel de la solution car ils permettent de surveiller les changements climatiques, d'en atténuer les effets et de s'y adapter. Le changement climatique a de nombreuses causes, dont certaines sont entièrement naturelles (comme les variations du rayonnement solaire ou de l'activité volcanique), mais ce sont les changements provoqués par l'homme qui sont très préoccupants, car les gaz à effet de serre que nous produisons entraînent le réchauffement progressif et de plus en plus rapide de la planète. Les travaux du Groupe intergouvernemental des Nations Unies sur le changement climatique montrent que les émissions mondiales de ce type de gaz ont augmenté de 70% depuis 1970.

La part du secteur des TIC dans les émissions de gaz à effet de serre est d'environ 2,5%
, dont 40% proviennent des besoins énergétiques des ordinateurs personnels et des écrans de visualisation des données et 23% des centres de traitement de l'information. On estime que les télécommunications fixes et mobiles représentent 24% de ce total. Etant donné que l'industrie des TIC se développe plus rapidement que d'autres secteurs de l'économie, sa part augmentera au fil du temps, à moins que des mesures soient prises en vue de limiter la hausse des émissions. Les TIC contribuent au réchauffement de la planète de la manière suivante:

•
le nombre d'utilisateurs des TIC est en hausse (conformément aux Objectifs du Millénaire pour le développement); 

•
de nombreux utilisateurs possèdent plusieurs équipements TIC;

•
la puissance de traitement et la taille des écrans augmentent;

•
de plus en plus souvent, les équipements sont sous tension en permanence.

Les TIC ont la capacité d'aider les autres secteurs de l'économie mondiale qui représentent les 97,5% restants à réduire leurs émissions, par exemple grâce au télétravail et aux téléconférences.

Afin d'examiner le lien entre les TIC et le changement climatique, la présente réunion du Segment de haut niveau donne aux ministres des Etats Membres de l'UIT et aux Conseillers la possibilité d'échanger leurs opinions sur les thèmes suivants:

1)
comment lutter contre le changement climatique grâce aux TIC (atténuation des effets); et

2)
comment s'adapter au changement climatique (adaptation).
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Cybersécurité

L'Internet a transformé la vie moderne et continue de se développer à un rythme incroyable. Selon les estimations de l'UIT, au début de l'année 2008, on recensait 1,3 milliard d'internautes dans le monde, une personne sur cinq ayant accès à l'Internet. Pourtant, parallèlement à cet essor considérable de l'accès à l'Internet, on assiste à la multiplication des cybermenaces et des risques liés à la navigation en ligne.

Des cybermenaces font aujourd'hui leur apparition n'importe où, n'importe quand, et provoquent d'énormes dégâts en très peu de temps. De plus en plus sophistiquées, elles vont de la nuisance que représente le spam à de dangereux logiciels malveillants qui permettent d'usurper une identité et de dérober des actifs, en passant par des attaques coordonnées de grande envergure menées dans le cadre de nouvelles formes de guerre de l'information grâce à des réseaux d'ordinateurs détournés dans le but de détruire la réputation commerciale d'une entreprise ou de rendre inutilisable une infrastructure nationale essentielle. Il est de plus en plus difficile de protéger les utilisateurs finals, en particulier ceux qui sont plus vulnérables comme les enfants, des risques toujours plus nombreux associés à l'accès en ligne.

En outre, les délinquants eux-mêmes agissent maintenant en bandes organisées et retirent illégalement d'importants profits de leurs activités clandestines. De véritables économies parallèles ont vu le jour et sont dirigées par des gangs qui ne respectent aucune loi et aucune juridiction. Les autorités chargées de l'application des lois ont de ce fait beaucoup de difficultés à suivre la trace de ces gangs malgré une coopération transfrontière. Aucun pays n'est à l'abri: les cybercriminels frappent tous azimuts et de manière anonyme. Ce n'est qu'au niveau mondial que l'on peut résoudre les problèmes considérables que posent les nouvelles cybermenaces toujours plus nombreuses.

Le Sommet mondial sur la société de l'information (SMSI) a reconnu les menaces réelles et importantes liées à la cybercriminalité. A cette occasion, les dirigeants, les pouvoirs publics et les décideurs du monde entier ont désigné l'UIT comme modérateur pour la mise en oeuvre de la grande orientation C5 du SMSI "Etablir la confiance et la sécurité dans l'utilisation des TIC". Ce n'est qu'en instaurant la confiance et en protégeant les internautes dans leurs échanges et leurs transactions que l'on pourra exploiter pleinement le véritable potentiel de la société de l'information.

La présente réunion du Segment de haut niveau donne aux ministres des Etats Membres de l'UIT et aux Conseillers la possibilité d'échanger leurs opinions sur des questions qui revêtent une importance stratégique pour l'Union et sur les nouvelles tendances qui apparaissent dans le secteur, notamment la cybersécurité. Les ministres sont invités à faire connaître leur avis concernant les thèmes suivants:

1)
comment peut-on identifier et gérer les cybermenaces grâce à l'harmonisation des politiques, des structures et des capacités de veille, d'alerte et d'intervention;
2)
comment peut-on résoudre le plus efficacement possible les problèmes techniques et juridiques que pose la cybercriminalité qui, par nature, ne connaît pas de frontières;
3)
comment peut-on protéger et éduquer les utilisateurs finals, en particulier les enfants, grâce au renforcement des capacités et à la sensibilisation; et

4)
comment peut-on promouvoir la coopération internationale dans le cadre du Programme mondial cybersécurité de l'UIT.
______________







�	Ce chiffre ne comprend pas les émissions dues aux systèmes et équipements de radiocommunication.
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